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Adh®rente au CRILJ et charg®e de cours au DDAME ( D®partement Documentation,          

Archives, M®diath¯que, Edition) de lõUniversit® Jean Jaur¯s de  Toulouse, depuis deux ans, 

Sophie Delanot a propos® dõassocier les ®tudiants de L2 Documentation au projet d®parte-

mental intitul® ç Chemins buissonniers en litt®rature de jeunesse è, initi® par le CRILJ, en 

les invitant ¨ explorer une ïuvre dõauteur-illustrateur. Lõann®e pass®e, un num®ro sp®cial sur 

R®gis LEJONC avait vu le jour. Cette ann®e, ils se sont pench®s sur lõunivers  dõAnne Brouil-

lard, auteure-illustratrice invit®e en 2020-2021. 

 

Ce projet d®partemental, n® en 2014/2015, est le r®sultat dõun travail men® avec divers par-

tenaires : les 3 Centres dõAnimation et de Documentation P®dagogiques et les 2 Centres Res-

sources du d®partement, des  M®diath¯ques, pour la plupart affili®es au r®seau de la  M®dia-

th¯que D®partementale, des Associations et des Librairies. 

 

De cette association entre le CRILJ, et des ®tudiants de L2 du DDAME est n® ce num®ro 

sp®cial de ç Chut, on lit è consacr® ¨ Anne Brouillard.  

  

Les conditions sanitaires ont compliqu® la r®alisation du projet, tout sõ®tant d®roul® de faon 

d®mat®rialis®e, sans possibilit® de rencontres. Mais les ®tudiants de L2 du DDAME se sont 

montr®s enthousiastes, s®rieux et ont mis beaucoup de bonne volont® pour que le projet soit 

men® ¨ terme et la r®daction des chroniques pr°tes ¨ temps pour °tre diffus®es avant lõarri-

v®e dõAnne Brouillard dans la r®gion. 

 

Nous les remercions tr¯s sinc¯rement pour leur implication. 

 

Nos remerciements vont aussi aux ®diteurs et plus particuli¯rement aux Editions du Seuil, 

aux Editions des El®phants et aux Editions de lõEcole des Loisirs qui ont permis de mettre ¨ 

disposition des ®tudiants la version PDF de certains albums.  

 

              Martine ABADIA 
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Anne Brouillard est auteure-illustratrice.  

 

N®e en Belgique en 1967 ¨ Leuven, d'une m¯re su®doise et 
d'un p¯re belge, elle y grandit et suit quelques ann®es plus 
tard des ®tudes artistiques ¨ l'Institut Saint-Luc de 
Bruxelles. Elle publie son premier album en 1990, intitul® Les 
trois chats, il est tr¯s vite reconnu par la critique et se voit 
rapidement ®dit® en Allemagne et aux Etats-Unis.  
  

En 1993, Le sourire du loup, son quatri¯me livre, est couronn® au Salon de Bologne et 
obtient ensuite le prix de la Pomme d'Or ¨ la Biennale de Bratislava. Enfin en 1994, il obtient 
pour cet ouvrage le prix Maeterlink. 
  
En 2000, Le grand murmure  obtient une "Mention" Fiction Young Adults ¨ la  (Italie). 
En 2013, Voyage d'hiver est s®lectionn® par le prix P®pites du Salon de Montreuil 
En 2016, Anne Brouillard publie La grande for°t, nomin® pour le Prix Sorci¯res 2017 
 
La F®d®ration Wallonie-Bruxelles lui d®cerne le Grand Prix Triennal de Litt®rature de    
jeunesse 2015-2018.  
 
En 2020, elle est s®lectionn®e pour le prestigieux prix international su®dois, le Prix comm®-
moratif Astrid-Lindgren, et elle est ®galement l'artiste s®lectionn®e pour repr®senter 
son pays, la Belgique, pour 2020, dans la cat®gorie Illustration, prix international danois. 
 
Anne Brouillard est  reconnue par la critique pour la singularit® de son univers et ses 
livres inclassables (entre album, BD, voire roman graphique ou conte). Certains th¯mes sont 
r®currents dans son ïuvre : le voyage, la nature et les °tres vivants et le tempsé 
 
Lõïuvre Anne Brouillard, conjugue le langage po®tique et le langage visuel. Cõest une  invita-
tion au voyage, un voyage presque baudelairien, dans des lieux r®els ou imaginaires, o½ les 
sensations et les ®motions se m°lent aux souvenirs et jouent sur la partition du temps une 
harmonieuse m®lodie. 
 
Ses albums  se veulent parfois sans texte, dõautres fois textes et illustrations fusionnent, 
foisonnent. Mais si les mots sont absents de certains albums, cõest parce quṏ ce moment l¨, 
le  langage est autre. Anne Brouillard excelle dans lõart de dire sans les mots ! 
 

 
Sophie DELANOT 
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Trois chats, Anne Brouillard, Le Sorbier (1990), r®®dition Seuil (2015) 
    

Trois chats, sur leur arbre perch®, se demandent ce quõil se passe en bas. Atti-
r®s par le bleu et ¨ la vue des poissons, lõun des chats va sõ®chapper ! Mais que 
cherche ce chat ? Que vont-ils devenir ? Quelle est cette fable quõAnne Brouil-
lard nous donne ¨ voir ? 
 
Dans un m®li-m®lo de bleu, nous nous retrouvons embarqu®s dans la po®sie de 
lõeau et de la rencontre. Anne Brouillard laisse ici lõinterpr®tation au lecteur et, 
pour notre plus grand plaisir, les images nous renvoient ¨ notre condition hu-
maine et nous invite ¨ la r®flexion sur nos d®sirs de rencontre et de qu°te de 
lõinconnu. 

 
Les jeunes publics, comme les plus ©g®s, sont directement confront®s aux images et plong®s dans 
lõunivers de ces trois chats. Chacun est invit® au voyage par le jeu des couleurs et des illustrations. 
Ainsi, se rencontre le v®cu de chacun, chat et poisson,  et permet le 
croisement des regards.  
 
Lõalbum dõAnne Brouillard est un pr®texte ¨ la m®ditation et  
r®ussit la prouesse de nous placer dans le regard des trois chats.  
 

David GUY 
Estelle JANON 

 Cet album est couronn® en 1993 au salon du livre de Bologne et obtient le prix 
de la Pomme dõOr ¨ la biennale de Bratislava, enfin en 1994, il obtient ®galement 
le prix Maeterlink. 
 
Le sourire du loup est un album sans texte : sous un ciel rouge sang, au loin, 
des pics enneig®s, une for°t sombre, des troncs de sapins resserr®s qui ne lais-
sent passer aucune lumi¯re, et, entre ces troncs, un loup qui grandit d®mesur®-
menté La gouache sõ®tale, rouge, noire, grise, zoom avant, zoom arri¯reé  le 
temps de se faire peur, le temps de se rassurer et le tour est jou®, on peut re-
lire le livre sõinqui®ter ¨ nouveau, souffler ¨ nouveaué 

 
R®solument graphique, terriblement efficace ce livre joue sur les peurs des 
petits, la peur du loup, la peur de la for°témais non d®nu® dõhumour car, 
somme toute, ce loup qui se rapproche pour mieux sõ®loigner ne semble pas si 
f®roce  et éon dirait m°me quõil sourit ! 
 
Alors , qui a peur du loup ? 
 

Sophie DELANOT 

Le sourire du loup, Anne Brouillard, Epigones (1992),  
r®®dition Il ®tait deux fois (2007) 
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Cartes postales, Anne Brouillard, Editions du Sorbier (1994) 

 
Une jeune fille et son chien, des lettres et un marin.  
L'album nous transporte dans un voyage ®pistolaire o½ les rencontres 
sont nombreuses. Cõest aux quatre coins du monde que nous envoient les 
dessins malgr® lõabsence de narration et une ®criture inventive qui lais-
sent tous deux place ¨ l'imagination.  
La plupart des paysages, d®pourvus dõ°tres humains, laissent les ®mo-
tions de la nature d®teindre sur le lecteur. Cette exp®dition vertigi-
neuse nous fait naviguer entre ciel et terre ¨ travers diff®rents ta-
bleaux tels quõun d®sert br¾lant ou la cime dõune for°t lugubre. 

 
Le choix d'un format ¨ lõitalienne rappelle celui d'une carte postale et, d¯s la deuxi¯me de couver-
ture, nous sommes instantan®ment plong®s dans lõunivers farfelu de Pimpinelle Saxifrage et de Marin 
du Mar®cage. Une intimit® se cr®e avec les personnages. Les lettres de ces derniers, bien qu'®nigma-
tiques, attribuent ¨ la lecture un c¹t® amusant et fabuleusement attrayant pour tous types de lec-
teurs.  
 
Au-del¨ de lõinterpr®tation personnelle suscit®e, lõalbum encourage ®galement les plus jeunes ¨ ®chan-
ger sur celle-ci, ce qui le rend particuli¯rement original. Lõesth®tisme des illustrations de ce bel al-
bum est accrocheur et d®licat gr©ce aux diff®rentes techniques utilis®es. Cartes Postales est un al-
bum atypique de par son jeu ®pistolaire. Lõhistoire propos®e donne la libert® ¨ chacun de se la repr®-
senter ¨ sa  mani¯re. 
 

Clara CERES  
Angela GIACALONE  

La maison de Martin, Anne Brouillard, Le Sorbier (1996) 
 

Martin, jeune homme, vit dans sa maison au milieu de la campagne. Mais ce jour-l¨, le vent sõinvite 
chez lui et sa journ®e va sõen trouver fortement chamboul®e. Au m°me titre que Martin, le vent est 
un des principaux protagonistes. 

 
La structure temporelle du r®cit se d®cline sur une journ®e. Le lec-
teur suit les d®m°l®s de Martin en prise avec les ®l®ments. Riche en 
couleurs, avec un texte vif et court, lõalbum se d®cline comme autant 
de petits sketchs au service de la narration. Cõest un album plein dõhu-
mour et de dr¹lerie : aux situations cocasses succ¯dent dõautres si-
tuations fantaisistes. 
 
D¯s les premi¯res pages, Anne Brouillard nous propulse directement 
au cïur de lõintrigue, pr¯s de Martin ¨ c¹t® de sa maison pench®e.  

 
Le choix du format du livre et des grandes illustrations color®es attire lõïil du lecteur, lui faisant 
presque oublier le texte qui nõappara´t pas essentiel ¨ la compr®hension. La place est laiss®e ¨ lõimagi-
nation du lecteur et le rend presque acteur de cette journ®e mouvement®e, voire ventil®e ! 
 
La morale de lõhistoire ne pourrait-elle pas °tre : ne jamais sõarr°ter ¨ une contrari®t® mais consid®-
rer que chaque probl¯me a sa solution. Une maison qui sõenvole ce nõest pas finalement la fin de lõhis-
toire ! 

Emma LETICEE 

Lucas VOISIN 
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ç La terre tourne 
tranquillement. Dans 
l'univers, entre les 
®toiles, elle se d®-
place lentement. Pen-
dant ce temps, de 
tout petits b®b®s 
grandissent bien au 
chaud dans le ventre 
de leur m¯re.è 

 
Telles sont les premi¯res lignes sur lesquelles 
s'ouvre le r®cit. Lõïuvre d'Anne Brouillard est 
visuellement po®tique, elle am¯ne aux voyages 
oniriques. Il y est question, ¨ travers la th®ma-
tique centrale de la naissance, du temps qui 
s'®coule, du cycle de la vie et de l'®ternel re-
commencement. 
 
Le r®cit est empreint de la marque du temps, 
pass®, pr®sent et futur mais aussi celui nous 
guidant dans la vie, nous malmenant. Les 
champs lexicaux de l'astronomie, de la nature, 
des sens et des saisons sont pr®sents tout au 
long du r®cit et accompagnent la th®matique 
principale.  
 
L'auteure place au centre l'humain et son quo-
tidien, ce qui permet au lecteur de s'identifier 
au r®cit, d'y retrouver une certaine familiari-
t®, et d'en comprendre davantage la port®e 
philosophique.  
 
L'album est constitu® de plans vari®s : fixes et 
larges, qui favorisent la contemplation dõun 
monde florissant dont la cadence est singuli¯re 
et magn®tique. Les illustrations, bien qu'ind®-
pendantes, entrent en r®sonance avec le texte. 
Anne Brouillard y relaie crayon noir et pein-
ture : chaque champ implique une signification 
et une all®gorie sp®cifiques.  
 
Les vignettes s®quentielles, en bas de texte, 
viennent introduire l'illustration de la page sui-
vante, en partant d'un ®l®ment de celle-ci ou 
par le moyen d'une m®taphore li®e au texte.  
 
Couleurs lumineuses, encadr®s noirs, faune et 
flore, passage des saisons se r®v¯lent dans le 
texte et les illustrations de taille vari®e. 
 
Une prose douce et apaisante, accompagn®e 
d'illustrations qui viennent servir l'imaginaire, 

sans perdre de vue l'id®e directrice de l'his-
toire, La terre tourne est un voyage au cïur 
dõun monde picturo-litt®raire. Il en ressort une 
dimension philosophique ®mouvante du temps 
qui passe (quoi que l'on fasse, ou que l'on soit) 
et du cycle de la vie, du commencement au   
recommencement.  
 
Dans l'opposition entre 
le jour et la nuit, le  de-
dans et le dehors, le 
visible et l'invisible, la 
vie continue, la terre ne 
s'arr°te pas de tourner 
et le temps continue de 
s'®couler inexorable-
ment.  
La terre tourne, c'est aussi un quotidien proje-
t®, v®cu, dont l'auteure ¨ ®t® t®moin et en a 
relev® chaque d®tail. Elle nous montre ce que la 
vie donne ¨ voir si nous     prenons le temps 
d'observer. Le champ lexical des sens, tr¯s 
pr®sent dans le texte, rappelle que les mani-
festations de la vie et du temps sont partout, 
pourvu que l'on y soit attentif. 
 
M°l®e de fantaisie, de fantasmagorie et de 
tendresse, lõhistoire dõAnne Brouillard touche 
le lecteur. Bien que l'album soit destin® ¨ la 
jeunesse, la port®e universelle du message qu'il 
transmet, saura faire ®cho aupr¯s du     public 
adulte. 

 
Yoan DIAZ de BEGAR 

Maryne DUCHAT 

La terre tourne, Anne Brouillard, Le Sorbier (1996) 
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Myst¯re, Anne Brouillard, Ecole des Loisirs Pastel (1998) 
 

 
Dans cet album grand format, nous suivons Køt, une jeune fille qui, intrigu®e par 
de myst®rieuses traces de pas dans la neige, d®cide de les suivre. Køt abandonne 
donc la chaleur et la douceur r®confortante de son foyer et part dans la for°t 
silencieuse et lumineuse pour ®claircir ce ç myst¯re è.  
 
Le trac® d®licat de la for°t de bouleaux, lõombre des arbres projet®e sur la 
neige, le jeu des lumi¯res aux reflets chauds et cuivr®s transposent la qu°te de 
Køt dans un univers quasi f®®rique. Les paysages, au loin, dans le soir naissant, 
conf¯re une aura de ç myst¯re è propice ¨ lõimagination.  
 
Que va d®couvrir Køt au terme de cette travers®e ? 

 
Lõalternance dõillustrations aux tons clairs et dõillustrations aux tons plus sombres se fait m®taphore 
des sentiments de la jeune fille car, derri¯re la curiosit®, point lõinqui®tude. Heureusement, ¨ la lueur 
de la lune, Køt entrevoit une cabane. Guid® par la lumi¯re, elle peut y trouver refuge. Lõint®rieur de la 
cabane est chaud, apaisant, r®confortant et un journal de bord, pos® sur une table, permet ¨ Køt de 
laisser elle aussi la trace de son passage, ¨ la douce lueur dõune chandelle. Le lendemain, dans la blan-
cheur immacul®e dõun paysage enneig®, Køt d®laisse le refuge. 
 
Lõalbum dõAnne Brouillard comporte peu de texte, les illustrations occupent lõessentiel de lõespace 
narratif et leur ®loquence suffit ¨ plonger le lecteur dans un monde de myst¯re et de r°ve. 
 

Mathilde KOUDJIK 
Laurena MANADAS-PROTASIO 

Le bain de la cantatrice, Anne Brouillard, Editions du Sorbier (1999) 
 

Le bain de la cantatrice, sõamuse de cette fronti¯re si t®nue qui 
marque le basculement du r®cit dans le conte.  

Au d®part, une situation des plus banales, anodine, une cantatrice 
veut prendre son bain mais oh malheur ! Il nõy a plus dõEAU.  

Alors la cantatrice d®cide dõaller chatouiller les nuages, et elle les 
chatouille tant et si bien, quõelle d®clenche un v®ritable d®luge.  

D¯s lors les habitants nõont dõautres choix que de quitter la vall®e 
pour trouver refuge dans des lieux moins humides et la cantatrice 
é de plonger dans lõoc®an quõelle a invit® ! 

Ainsi le lecteur est invit® ¨ sõaffranchir du temps du r®cit pour ce temps ind®termin® et universel 
qui est  celui du conte. 

          
     Sophie DELANOT 
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Album sans texte, Lõorage d®cline subtile-
ment, et sublime la lumi¯re surr®aliste des ins-
tants pr®cieux qui pr®c®dent lõorage, lõillumi-
nent et le laissent repartir. 
Les illustrations pleines page nous happent au 
cïur de ce moment particulier, presque ma-
gique, souvent grandiose, qui nõa de cesse dõins-
pirer peintres et po¯tes. 
 
La premi¯re double page nous invite au salon, 
baign® dõune chaude lumi¯re dor®e, sur la 
gauche, ¨ travers la porte fen°tre vitr®e, on 
aperoit le chat ocre, roul® en boule, qui dort 
paisiblement sur le tabouret du piano, ¨ droite 
le fauteuil carmin, la petite table de bois o½ 
repose une bouteille et un verre, la lampe 
basse, un tableau au mur et au milieu, le grand 
miroir ovale, ouverture sur lõext®rieur puisquõil 
refl¯te le jardin. 
 
On tourne les pages, les choses se pr®cisent, la 
lumi¯re envahit la pi¯ce o½ le chat ocre dort 
toujours ;  sur le piano ouvert, une partition 
est pos®e, mouvement en suspend, et puis, der-
ri¯re la fen°tre lõautre chat de la maison, le 
chat noir, semble fixer quelque chose, il l¯ve la 
t°te vers le ciel qui sõobscurcit, de plus en plus, 
au dessus de la maison aux fen°tres bleuesé 
Un peu plus loin, le long du champ o½ paissent 
les vaches, les promeneurs h©tent le pas, le 
gris du ciel fait ressortir le vert tendre de 
lõherbe. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le vent se l¯ve, lõorage se rapproche, le chat 
noir d®cide de rentrer ¨ la maison. Le salon a 
maintenant perdu ses belles couleurs, lõobscuri-
t® gagne les murs, les meubles, les objets.  
 
Par une fen°tre entrõouverte le vent sõen-
gouffre et renverse un vase rempli de fleurs, 
le chat ocre sursaute, le regard inquiet. Son 
comparse le chat noir lõa rejoint et lui aussi est 
soucieux, les promeneurs ont trouv®  un       
refuge. La pluie sõabat sur les vitres, le vent 
souffle, lõodeur du souffre  peut-°tre é lõorage 
est l¨ ! 
 
Puis dans une ambiance apais®e, la luminosit® 
enfin retrouv®e, lõalbum se cl¹t sur une illus-
tration du salon, inond® dõune douce tranquillit® 
o½ les deux chats profitent de la paix retrou-
v®e. 
 
Cõest un album magistral ¨ la g®ographie parti-
culi¯rement soign®e. Le regard se prom¯ne 
entre les plans rapproch®s, ceux de lõint®rieur 
de la maison, et les vues plus vastes du paysage 
qui entoure la maison. 
 
 Les jeux dõombre et de lumi¯re rehaussent les 
couleurs et les magnifient, cr®ant cet effet 
ç impressionniste è propre ¨ Anne Brouillard.  
Il y a ®galement cette dimension temporelle 
ch¯re ¨ lõartiste, celle dõun temps circulaire, o½ 
chaque moment a sa raison dõ°tre, et quõil nous 
appartient de savourer. 
 

Sophie DELANOT 
 
 

Lõorage, Anne Brouillard, Grandir (1998) 

 

ç  Levez-vous vite, orages d®sir®s qui devez emporter Ren® dans les 
espaces dõune autre vie ! è Ainsi disant, je marchais ¨ grands pas, le  
visage enflamm®, le vent sifflant dans ma chevelure, ne sentant ni pluie, 
ni frimas, enchant®, tourment®, et comme poss®d® par le d®mon de mon 
cïur. è Franois-Ren® de Chateaubriand 

 

 

 

ç Chaque arbre est immobile, attentif ¨ tout bruit, 
M°me le peuplier tremblant retient son souffle; 
Lõair p¯se sur le dos des collines, il luit 
Comme un m®tal incandescent et lõheure essouffle. è 
Jules Supervielle  
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Le grand murmure, Anne Brouillard, Milan (1999) 

Le grand murmure, r®compens® dans la sec-
tion òfiction young adultsó, ¨ la Foire du Livre 
de Jeunesse de Bologne en 2000, invite le lec-
teur ¨ partir ¨ la d®couverte des bruits qui 
lõenvironnent : Les bruits de la mer, ceux de 
caf® pr¯s de la gare, le bruit des rues de la 
ville et celui de la gare. On croise du monde 
dans cet album ! Claudine, Marie, Jean, Elvire, 
et plein dõautres personnages ! 
 
Mais surtout le lecteur suit une conversation 
t®l®phonique, ou plus exactement il ®coute 
comme le petit garon la voix ¨ lõautre bout du 
t®l®phone. Et les bruits se m°lent aux motsé 
Lõenfant se demande par o½ passe les mots 
quõils ®changent, la voix lui explique les chemins 
que prennent les mots, ç ils longent les fils en-
fouis sous la terre ou suspendus ¨ des po-
teaux èé et les illustrations dõAnne Brouillard 
retracent le cheminement de ces mots qui par-
fois parcourent de tr¯s longues distancesé 
 
Quel est donc ce murmure ? Cõest le murmure 
de la vie dans ce quõelle a de plus anodin. 
Nõest-ce pas aussi le murmure du temps, du 
temps pr®sent ? Nõy a-t-il pas une incitation ¨ 
prendre le temps, le temps dõobserver ce qui 
nous entoure, les °tres, les objets, les bruits, 
les silences, les sensations, les odeurs ?é 
A cet ®gard, la 2¯me pleine page est tr¯s ®lo-
quente. Il y a une sorte dõarr°t sur image, 
comme une sc¯ne film®e au ralenti, la brasserie 
de la gare, le t®l®phone qui sonne, les gens qui 
bavardent, le train qui freine, la porte qui 
grince et puis cette voix ¨ lõautre bout du com-
bin®. 
 
Les illustrations riches de couleurs aux tons 
profonds, donnent autant ¨ voir quṏ entendre. 
Comme lõ®crit Anne Brouillard dans ce magni-
fique album : ç Le silence est rempli de voix è. 
Et puis tout au long de cet ouvrage, tout au 

long de ce voyage que font les mots, il y a des 
images qui refl¯tent la paix et la tranquillit® 
pour peu quõon sache sõy arr°ter : le chat qui 
dort en boule sur le confortable fauteuil ray®, 
la cafeti¯re et la tasse laiss®es sur la table, ce 
couple assis ¨ une table de la brasserie, les 
voyageurs assis dans le train pr¯s de la fe-
n°tre, les vaches qui paissent, les oiseaux qui 
volent et la conversation qui sõ®coule.  
 
Et les mots qui apparaissent et disparaissent, 
voyagent le long des c©bles ®lectriques pour 
direé transmettre un messageé  
 

Emma LOU SALOR 
Elodie LE ROUX-MORELLO 

Vous voulez savoir comment des enfants de 8/9 ans d®couvrent  
lõoeuvre dõune auteure-illustratrice ?  

 
Voici le journal de bord tenu par les ®l¯ves de la classe de CE2/CM1 de lõ®cole Cantelauze de   
Fonsorbes, partis explorer lõunivers dõAnne BROUILLARD en classe lecture  ¨ la Salle du Livre de 
Rieux : 

 
https://edu1d.ac-toulouse.fr/blogs31/ce2-cm1-cantelauze/files/ce2cm1-Journal-de-bord-CL.pdf 
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Le temps dõune lessive, Anne Brouillard, Syros (2000) 

Anne Brouillard nous en-
tra´ne dans un album plein 
de chaleur et de d®tails, 
comme une histoire dans 
lõhistoire. Elle y peint de 
merveilleux mondes aux 
couleurs de lõimagination. 
 
Une famille vient laver 
son linge dans une laverie.  
 

Les enfants n'arrivent pas ¨ contenir leur ima-
gination d®bordante, ils inventent alors un di-
nosaure qui les entra´ne derri¯re les hublots 
des machines ¨ laver. Chaque hublot est le d®-
but dõune aventureé 

 
Cette histoire, flirtant entre imaginaire et r®-
alit®,  embarque tous les membres de la famille 
mais aussi le lecteur dans cette ®pop®e bur-
lesque.  

 
Anne Brouillard met tout son talent dans un 
album qui emprunte les codes de la bande des-
sin®e. Elle joue sur le m®lange des genres, 
brouille les pistes et, ainsi, on ne sait plus si les 
mots prononc®s invoquent les images ou bien si 
cõest bien lõinverse.  
 
Peu importe,  ils nous happent sans 
difficult® dans quatre coins du 
monde. Lõaction est rapide et on nõa 
pas le temps de sõennuyer en par-

courant ces petites vignettes qui alternent 
gros plan sur les personnages et plans larges 
sur les paysages. 
Les traits sont vifs et la page sillonn®e de 
lignes de cahiers comme si lõauteure nous      
offrait une histoire croqu®e dans un coin de 
laverie. 
 
Le temps dõune lessive nous invite ¨ revivre 
tous ces instants dõenfance, quand lõimagination 
sõemballe face ¨ un objet du quotidien. Chacun 
trouvera un brin de nostalgie dans lõalbum, 
comme un clin dõoeil ¨ sa propre enfance, et les 
plus jeunes y trouveront un voyage des plus 
inspirants. Les personnages pr®sent®s et pour-
tant sans noms, permettent de sõidentifier fa-
cilement ¨ eux. Le petit dinosaure guide tout 
ce petit monde dans les univers pleins de fan-
taisie et de po®sie cach®s dans les v°tements.  
 
Et on comprend une fois arriv®s ¨ la fin de 
lõhistoire que cette ®trange cr®ature nõ®tait 
rien dõautre que la personnification de cette 
imagination quõon sait d®bordante chez les en-
fants.      
 
Et cõest bien l¨ tout ce qui compte : si on prend 

le temps de les ®couter, ils peuvent 
transformer les instants les plus 
banals en une fantastique aventure.  

 

Micka±l DESJEUNES 
Claire GAGNAIRE 

Paroles de la mer, est un ouvrage de citations recueillies par Jean Pierre Kerlocõh 
et illustr® par Anne Brouillard. De Tchouang-Tseu ¨ Paul Val®ry, ce petit livre est 
une v®ritable invitation au voyage. Depuis le rivage, au coeur du grand large, depuis 
les profondeurs abyssales, la  mer nõa eu de cesse de fasciner les hommes, de fas-
ciner les po¯tes.  
 
Anne Brouillard se pr°te avec beaucoup de po®sie et dõinspiration ¨ illustrer ses 
diff®rences ambiances marines : sous ses pinceaux, la mer se fait myst®rieuse ou 
r°veuse, dangereuse ou menaante, calme ou apaisante. Ecoutez la musique de la 
mer, laissez vous bercer par lõondulation des flots : que vous soyez spectateur oc-
casionnel, passionn® ou marin fid¯le, la mer vous r®v®lera peut-°tre ses secrets. 

 
La mise en page composite de lõalbum fait perdre pied au lecteur : elle lui offre une lecture libre. Le 
lecteur vogue de page en page, se laisse porter. 

 
Kintana ANNINOS  
Djihen CHABANE 

Paroles de la mer, J-Pierre Kerlocõh, Anne Brouillard, Albin Michel (2000) 


